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B.M.V Infos Cathos 
 

Annonces de la Paroisse B.M.V 

Blanzac, Montmoreau, Villebois Lavalette 
 

Pour tous renseignements :  05 45 60 24 31 ( Permanence téléphonique tous 
les jours de l’année de 09h à 19h ! ) et paroisse.montmoreau@dio16.fr 
 

 
 

Dimanche 13 Décembre 2020 
3ème du Temps de l’Avent 

 
Abbaye de Maumont, chez nos sœurs, 

08h50, Messe en semaine 

10h, Messe du Dimanche 
 

 

AGENDA 
 

Samedi 12 Décembre 
10h-11h30, Réunion Prépa Récollection de Carême à l’Abbaye de Maumont 

17h30, Messe à l’église de Blanzac 
 

Dimanche 13 Décembre : 3ème Dimanche de l’Avent 
10h30, Messe à l’église St Denys de Montmoreau 

 

Mardi 15 Décembre 
14h, Répétition des chants pour Noël salle Beaucanton 

(en raison du couvre-feu !) 
 

Mercredi 16 Décembre 
10h30-14h30, Réunion des prêtres du Doyenné à Barbezieux 

14h30-16h, Réunion des trésoriers des 3 paroisse du Doyenné à Barbezieux 
 

Jeudi 17 Décembre 
18h, Célébration de la Miséricorde à Chalais (avec tous les prêtres du Doyenné) 

mailto:paroisse.montmoreau@dio16.fr
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Vendredi 18 Décembre 
18h, Célébration de la Miséricorde à Blanzac (avec tous les prêtres du Doyenné) 

 

Samedi 19 Décembre 
10h-11h30, Réunion Prépa Récollection de Carême à l’Abbaye de Maumont 

17h30, Messe à l’église de Villebois 
 

Dimanche 20 Décembre : 4ème Dimanche de l’Avent 
10h30, Messe à l’église St Denys de Montmoreau 

 

16h, Célébration de la Miséricorde à Barbezieux 

(avec tous les prêtres du Doyenné) 
 

Mercredi 23 Décembre 
11h30, Réunion des prêtres du Doyenné à Barbezieux avec les Diacres 

 

Jeudi 24 Décembre 
18h, Messe de la Nativité à l’église St Denys de Montmoreau 

 

20h30, Messe de la Nativité à l’église St Artémys de Blanzac 
 

Vendredi 25 Décembre : Solennité de la Nativité de notre Seigneur ! 
10h30, Messe de la Nativité à l’église St Romain de Villebois 

 

Samedi 26 : Pas de Messe ! 
 

Dimanche 27 : Fête de la Sainte Famille 
10h30, Messe à l’église St Denys de Montmoreau 

 

 

 
 

La Paroisse BMV 
 

Rendez-vous ou Visite du Père Eric 
 

Prendre Rendez par internet : poupou17300@live.fr 

Par courrier : 2, Place Beaucanton 16190 Montmoreau 

Ou via le secrétariat au 05.45.60.24.31 
 



3 
 

Partage d’Evangile 
 

Nous avons décidé de lancer des « petits cénacles 

de la Parole » (partage sur l’Evangile du Dimanche 

suivant) en VISIO les jeudi de 17h à 18h. 

Alors RDV Jeudi 13 Janvier. 

https://meet.jit.si/BMVFraternit%C3%A9 

 

Œuvre de Charité Concrète ! 
 

Il est important que nous nous engagions, Eglise du Christ, à venir en 

aide à l’instar du Bon samaritain auprès de ceux qui restent au bord du 

chemin, à terre et blessés, et ce, de toutes les manières … même par le canal 

d’association non-confessionnelles car nous sommes frères de TOUS … 

« Fratelli Tutti » 

Où ? Quand ? Comment ? 

apporter les « Vivres » de première nécessité que nous pourrons ensuite 

acheminer aux antennes de la Croix Rouge et de la Banque alimentaire? 
 

 

 

 

 
 

A Villebois  
Le jeudi 17 décembre 2020 

Dépôts le matin à la salle des fêtes de Villebois. 

Et aussi 

Possibilité de déposer dans le garage de Claudine et Bernard Deboissy 

Tous les mercredi matin, au 17 rue de la croix de quart à Villebois. 
 

A Montmoreau  
Salle Beaucanton, le Samedi 19 Décembre de 10h à 12h 

(quelqu’un sera là pour vous accueillir !) 
 

A Blanzac 
Salle Arthémy - 1 rue Jean Marot 

Le Samedi 19 Décembre, de 10h à 12h 

(quelqu’un sera là pour vous accueillir !) 

 
 

https://meet.jit.si/BMVFraternit%C3%A9
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De nos sœurs de l’Abbaye de Maumont 
AU CŒUR DU DOYENNE 

 

De l’Avance sur 2021 à MAUMON ( 7 ) 
 

...ET LE PARDON S’EST FAIT COMMUNION 

 

Je ne sais pas si c’est la même chose pour vous : je n’ai jamais eu une 

telle soif de Noël ! 

Pourtant, c’est décourageant, nous allons de consignes en 

restrictions et d’avertissements en menaces, qu’allons-nous faire pour 

vivre Noël, pour y entrer ? 
 

Il faut je crois nous y engouffrer tout entiers. Ce n’est plus ici ou là 

qu’il faut adorer mais en Esprit et en Vérité. Plus le chemin se rétrécit, plus 

les contraintes se multiplient, plus la vie va jaillir, puissante et claire. Noël, 

ce n’est pas les lampions dans les rues ni les vitrines des magasins, ce sont 

les commerçants eux-mêmes qui luttent pour vivre et le besoin 

d’électricité pour y voir dans le noir : le réel est plus fort que l’illusion, et 

c’est là que Dieu descend. 
 

Ce besoin de fête qui anime les enfants doit être notre boussole, il 

exige de nous la joie, rien de moins, cette nuit-là. 

La joie de Marie qui vient d’accoucher, loin de chez elle, loin des 

siens, dans un abri fait pour les bêtes, cette joie, c’est son enfant tout juste 

né qui hurle à la vie puis s’abandonne tout entier à elle, de tout son poids 

de tendresse confiante, il est l’exigence absolue de la joie. 
 

Personne jamais ne la lui enlèvera, pas même le Golgotha ! 

Et nous ? Mettre au monde le Christ cette nuit-là, telle devra être 

notre joie à tous ! 

Vivement Noël ! 
 

Vos sœurs de Maumont 
A samedi prochain si Dieu le veut  
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« Une Année spéciale dédiée à St Joseph » 
Décrétée par le Pape François  

 

Avec la Lettre Apostolique « Patris corde » (avec un cœur de 

père), François rappelle le 150e anniversaire de la proclamation de saint 

Joseph comme Patron de l’Église universelle. À cette occasion, une « année spéciale saint 

Joseph » se tiendra du 8 décembre 2020 au 8 décembre 2021. 
 

Un père aimé, un père dans la tendresse, dans l’obéissance et dans 

l’accueil, un père au courage créatif, un travailleur, toujours dans l’ombre : ce 

sont avec ces mots, empreints de tendresse, que le Pape François décrit saint 

Joseph dans la Lettre apostolique Patris corde, publiée mardi 8 décembre à 

l’occasion du 150e anniversaire de la proclamation de l’Époux de la Vierge 

Marie comme Patron de l’Église universelle. C’est en effet par le décret 

“Quemadmodum Deus”, signé le 8 décembre 1870, que le bienheureux Pie IX a 

voulu que ce titre soit attribué à saint Joseph. Pour célébrer cet anniversaire, le 

Souverain pontife décrète une Année spéciale dédiée au père putatif de Jésus. 
 

La pandémie de Covid-19, écrit le Pape, nous fait comprendre 

l’importance des personnes ordinaires, celles qui, éloignées des projecteurs, font 

preuve de patience, insufflent l’espérance et veillent à créer une vraie co-

responsabilité. À l’image de saint Joseph, « l’homme qui passe inaperçu, 

l’homme de la présence quotidienne, discrète et cachée », et qui, pourtant, « joue 

un rôle inégalé dans l’histoire du salut ». 
 

Père aimé, tendre et obéissant 

Saint Joseph, en effet, a exprimé concrètement sa paternité en ayant « fait 

de sa vie une oblation de soi, de son cœur et de toute capacité d’amour mise au 

service du Messie » (Paul VI, homélie, 19 mars 1966). C’est précisément en 

raison de son « rôle charnière qui unit l’Ancien et le Nouveau testament » qu’il 

a « toujours été très aimé par le peuple chrétien ». En lui, « Jésus a vu la tendresse 

de Dieu », « celle qui nous fait accueillir notre faiblesse », parce c’est « à travers, 

et en dépit de notre faiblesse » que se réalise la plus grande partie des desseins 

de Dieu. « Seule la tendresse nous sauvera de l’œuvre de l’Accusateur », 

souligne le Saint-Père, et c’est en rencontrant la miséricorde de Dieu, « 

notamment dans le Sacrement de la Réconciliation, que nous pouvons faire une 

expérience de vérité et de tendresse », parce que « Dieu ne nous condamne pas, 

mais nous accueille, nous embrasse, nous soutient, nous pardonne ». Joseph est 

également père dans l’obéissance à Dieu : avec son “fiat”, il sauve Marie et Jésus 
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et enseigne à son Fils à « faire la volonté du Père ». Appelé par Dieu à servir la 

mission de Jésus, «il coopère dans la plénitude du temps au grand mystère de 

la Rédemption et il est véritablement ministre du salut ». 
 

Un père qui accueille la volonté de Dieu et du prochain 

Dans le même temps, Joseph est « père dans l’accueil », parce qu’il reçoit 

Marie « sans conditions préalables », un geste important encore aujourd’hui, « 

en ce monde où la violence psychologique, verbale et physique envers la femme 

est patente ». L’Époux de Marie est celui qui, confiant dans le Seigneur, accueille 

dans sa vie des événements qu’il ne comprend pas, laissant de côté ses 

raisonnements et se réconciliant avec sa propre histoire. La vie spirituelle de 

Joseph « n’est pas un chemin qui explique, mais un chemin qui accueille », ce 

qui ne fait pas de lui un « homme passivement résigné » pour autant. Au 

contraire : «il est fortement et courageusement engagé », car avec la force pleine 

d’espérance de l’Esprit-saint, Joseph a su faire aussi place « à cette partie 

contradictoire, inattendue, décevante de l’existence ». 
 

Ce que Dieu dit à notre saint, il semble le répéter à nous aussi : « N’ayez 

pas peur !», parce que «la foi donne un sens à tout évènement, heureux ou triste 

», et nous fait prendre conscience que « Dieu peut faire germer des fleurs dans 

les rochers ». Non seulement Joseph ne cherche-t-il pas de raccourcis, « mais il 

affronte “les yeux ouverts” ce qui lui arrive en en assumant personnellement la 

responsabilité ». Ainsi donc, son accueil « nous invite à accueillir les autres sans 

exclusion, tels qu’ils sont, avec une prédilection pour les faibles ». 
 

Père courageux et créatif, exemple d’amour pour l’Église et les pauvres 

« Patris corde » met en exergue « le courage créatif » de saint Joseph, celui 

que l’on rencontre dans les difficultés et qui tire de nous des ressources que nous 

ne pensions même pas avoir. « Le charpentier de Nazareth, explique le Pape, 

sait transformer un problème en opportunité, faisant toujours confiance à la 

Providence ». Il affronte les problèmes concrets de sa famille, comme le font 

toutes les autres familles du monde, en particulier celles des migrants. « En ce 

sens, je crois que saint Joseph est vraiment un patron spécial pour tous ceux qui 

doivent laisser leur terre à cause des guerres, de la haine, de la persécution et de 

la misère », écrit encore le Saint-Père. Gardien de Jésus et de Marie, Joseph «ne 

peut pas ne pas être le gardien de l’Église », de sa maternité et du Corps du 

Christ : « chaque nécessiteux, chaque pauvre, chaque souffrant, chaque 

moribond, chaque étranger, chaque prisonnier, chaque malade est “l’Enfant” 

que Joseph continue de défendre », et de lui, nous apprenons à « aimer l’Église 

des pauvres ». 
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Un père qui enseigne la valeur, la dignité et la joie du travail 

Honnête charpentier qui a travaillé « pour garantir la subsistance de sa 

famille », Joseph nous enseigne aussi «la valeur, la dignité et la joie » de « 

manger le pain, fruit de son travail ». Ce trait caractéristique du père putatif de 

Jésus donne au Pape l’occasion de lancer un appel en faveur du travail, « devenu 

une urgente question sociale » même dans les pays où l’on vit un certain bien-

être. « Il est nécessaire de comprendre, avec une conscience renouvelée, la 

signification du travail qui donne la dignité » qui « devient participation à 

l’œuvre même du salut » et « occasion de réalisation, non seulement pour soi-

même mais surtout pour ce noyau originel de la société qu’est la famille ». 
 

La personne qui travaille, « collabore avec Dieu lui-même et devient un 

peu créatrice du monde qui nous entoure ». De là, l’exhortation du Pape « à 

redécouvrir la valeur, l’importance et la nécessité du travail pour donner 

naissance à une nouvelle “normalité” dont personne n’est exclu ». Au regard de 

l’aggravation de la pandémie de Covid-19, François appelle à « revoir nos 

priorités » afin que nous puissions nous engager à dire : « aucun jeune, aucune 

personne, aucune famille sans travail !» 
 

Père dans l’ombre, décentré par amour de Marie et Jésus 

Prenant appui sur L’ombre du Père, livre de l’écrivain polonais Jan 

Dobraczyński, le Souverain pontife décrit la paternité de Joseph envers Jésus 

comme « l’ombre sur la terre du Père Céleste ». « On ne naît pas père, on le 

devient », observe François, « parce qu’on prend soin d’un enfant », en assumant 

la responsabilité de sa vie. Malheureusement, dans la société contemporaine, « 

les enfants semblent souvent être orphelins de père », de père capable « 

d’introduire l’enfant à l’expérience de la vie », sans le retenir ou le posséder, 

mais bien en le rendant « capable de choix, de liberté, de départs ». En ce sens, 

Joseph est qualifié de « très chaste », ce qui exprime « le contraire de la 

possession » : il « a su aimer de manière extraordinairement libre » pour mettre 

au centre de sa vie, Marie et Jésus. 
 

Le bonheur de Joseph est dans « le don de soi »: jamais frustré mais 

toujours confiant, Joseph reste silencieux, sans se lamenter, mais pose toujours 

«des gestes concrets de confiance». Sa figure devient d’autant plus exemplaire 

dans un monde « qui a besoin de pères, et refuse les chefs », « refuse ceux qui 

confondent autorité avec autoritarisme, service avec servilité, confrontation 

avec oppression, charité avec assistanat, force avec destruction ». Le véritable 

père est celui qui « renonce à la tentation de vivre la vie des enfants », et en 

respecte la liberté, parce que la paternité vécue pleinement rend le père « inutile 

» à partir du moment où « l’enfant est autonome et marche tout seul sur les 
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sentiers de la vie ». Être père n’est jamais « un exercice de possession », souligne 

François, mais « un signe qui renvoie à une paternité plus haute », «au Père 

céleste ». 

La prière quotidienne du Pape à saint Joseph 

Patris corde, qui se conclut par une prière à saint Joseph, révèle également 

-à la note 10- une habitude de vie du Pape François : tous les jours en effet, « 

depuis plus de 40 ans », le Saint-Père récite une prière à l’Époux de Marie « tirée 

d’un livre français de dévotion des années 1800 de la Congrégation des 

religieuses de Jésus et Marie ». Le Pape explique qu’il s’agit d’une prière « qui 

exprime dévotion et confiance » à saint Joseph mais qui parle aussi d’un « 

certain défi », car elle se termine avec ces mots : « Qu’il ne soit pas dit que je t’ai 

invoqué en vain, et puisque tu peux tout auprès de Jésus et de Marie, montre-

moi que ta bonté est aussi grande que ton pouvoir ». 
 

Indulgence plénière pour « l’Année saint Joseph » 

La Lettre apostolique « Patris corde » s’accompagne d’un décret de la 

Pénitencerie apostolique annonçant « l’Année spéciale de saint Joseph » 

décrétée par le Pape et la concession relative du « don d’indulgences spéciales 

». Il donne aussi des indications spécifiques pour les journées 

traditionnellement consacrées à la mémoire de l'Époux de Marie, comme le 19 

mars et le 1er mai, ainsi que pour les malades et les personnes âgées, « dans le 

contexte actuel de l'urgence sanitaire ». 
 

La Lettre apostolique « Patris corde » est en intégralité sur : 
 

http://www.vatican.va/content/francesco/fr/apost_letters/documents/papa-

francesco-lettera-ap_20201208_patris-corde.html 

 

 
 

Le Pape reprend ses voyages  
avec l’Irak en mars 2021 

 

Ce sera le premier voyage du Pape depuis novembre 2019. 

L’annonce en a été faite par la Salle de presse du Saint-Siège, lundi 

7 décembre. Le Pape François visitera cinq lieux irakiens, Bagdad, la plaine d’Ur, 

Erbil, Mossoul et Qaraqosh, du 5 au 8 mars 2021.  

 

La proximité à un pays martyrisé 

Ce voyage représente résolument un geste concret de proximité à toute la 

population de ce pays martyrisé. François avait clairement exprimé son 



9 
 

intention de visiter l’Irak le 10 juin 2019, lors de l'audience aux participants à la 

Rencontre des œuvres d'aide aux églises orientales, la Roaco.  
 

Préserver la présence historique des chrétiens 

Une possibilité qui est apparue de plus en plus concrète, lorsque le 25 

janvier 2020, le Pape a reçu au Vatican, Barham Salih, président de la 

République d'Irak. Le chef de l'État irakien avait également rencontré le 

cardinal-Secrétaire d'État, Pietro Parolin, et Mgr Paul Richard Gallagher, 

Secrétaire pour les Relations avec les États. Les défis du pays avaient été 

évoqués, comme celui de « favoriser la stabilité et le processus de 

reconstruction, en encourageant la voie du dialogue et la recherche de solutions 

adéquates en faveur des citoyens et dans le respect de la souveraineté nationale 

», soulignait une note de la Salle de Presse du Saint-Siège, où « l’importance de 

préserver la présence historique des chrétiens » et «la nécessité de leur garantir 

la sécurité et une place dans l’avenir » du pays, figuraient au centre. 
 

Les chantiers de la paix, la sécurité et la stabilité 

Il y avait en Irak avant 2003, l'année du conflit qui a conduit à la chute de 

Saddam Hussein, 1 à 1,4 million de chrétiens. L'horreur des guerres successives 

puis l'occupation de la plaine de Ninive par le groupe État islamique, entre 2014 

et 2017, les ont réduites à environ 300-400 000.  

Cependant, les chantiers de la paix, de la sécurité et de la stabilité sont 

toujours ouverts. La crise économique, le chômage, la corruption et la tragédie 

des quelques 1,7 million de personnes déplacées à l'intérieur du pays mettent 

les projets de développement à rude épreuve. L'Unicef estime que plus de 4 

millions de personnes ont besoin d'une aide humanitaire, dont la moitié sont 

des enfants. Dans ce contexte, où les hôpitaux et les médicaments font défaut, 

la pandémie de Covid-19 a tué des milliers de personnes. 
 

François réalise le rêve de Jean-Paul II 
 

L’Irak, dans la plaine d'Ur des Chaldéens, devait être la première étape 

du pèlerinage jubilaire de Jean-Paul II pour l'an 2000. Le voyage du Pape 

polonais était prévu du 1er au 3 décembre 1999. Mais ce projet ne s'est pas 

concrétisé, car Saddam Hussein, après des négociations de plusieurs mois, avait 

décidé d'un report. Plus de 20 ans plus tard, le rêve de Jean-Paul II devrait donc 

se réaliser pour son second successeur. 
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L’Eglise pour vivre  

… a besoin de Tous ! 
 

La crise actuelle place le diocèse dans une situation 

exceptionnelle qui touche de plein fouet, directement et 

indirectement les finances diocésaines, encore en redressement. 

Ne nous oublions pas… Nous sommes TOUS l’Eglise !!! 
 

https://angouleme.transmettonslessentiel.fr/?fid=1&eid=68&etp=gform

_don_success 
 

 
 

L’Evangile du 4ème Dimanche de l’Avent  

Dimanche 20 Décembre 2020 
 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 
 

En ce temps-là, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans 

une ville de Galilée, appelée Nazareth, à une jeune fille vierge, accordée en 

mariage à un homme de la maison de David, appelé Joseph ; et le nom de la 

jeune fille était Marie. L’ange entra chez elle et dit : « Je te salue, Comblée-

de-grâce, le Seigneur est avec toi. » À cette parole, elle fut toute bouleversée, 

et elle se demandait ce que pouvait signifier cette salutation. L’ange lui dit 

alors : « Sois sans crainte, Marie, car tu as trouvé grâce auprès de Dieu. Voici 

que tu vas concevoir et enfanter un fils ; tu lui donneras le nom de Jésus. Il 

sera grand, il sera appelé Fils du Très-Haut ; le Seigneur Dieu lui donnera le 

trône de David son père ; il régnera pour toujours sur la maison de Jacob, et 

son règne n’aura pas de fin. » Marie dit à l’ange : « Comment cela va-t-il se 

faire, puisque je ne connais pas d’homme ? » L’ange lui répondit : « L’Esprit 

Saint viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te prendra sous son ombre 

; c’est pourquoi celui qui va naître sera saint, il sera appelé Fils de Dieu. Or 

voici que, dans sa vieillesse, Élisabeth, ta parente, a conçu, elle aussi, un fils 

et en est à son sixième mois, alors qu’on l’appelait la femme stérile. Car rien 

n’est impossible à Dieu. » Marie dit alors : « Voici la servante du Seigneur ; 

que tout m’advienne selon ta parole. » Alors l’ange la quitta. 

 

 

 

 

https://angouleme.transmettonslessentiel.fr/?fid=1&eid=68&etp=gform_don_success
https://angouleme.transmettonslessentiel.fr/?fid=1&eid=68&etp=gform_don_success

